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Alors Amis du monde entier, vous qui venez de toute la planète bleue, celle que l'on voit venir 
aussi vers nous à chaque journal télévisé ! 
 
Amis du monde entier, quel privilège, quelle fierté, quel honneur et quelle joie de vous 
accueillir au cœur de la région Nord-Pas de Calais à Lille. 
 
Soyez donc tout simplement les bienvenus ! 
 
Nous vous attendions depuis toujours, depuis longtemps, et nous vous saluons ; et à travers 
ma voix, aussi faible soit-elle, aussi simple soit-elle, ce sont les 4 millions d'habitantes et 
d'habitants du Nord-Pas de Calais qui sont heureux et fiers de vous accueillir et de vous tendre 
la main. 
 
Vous êtes dans une région qui a connu  les bouleversements, les servitudes, les difficultés et 
les peines de l'épopée industrielle. 
 
Vous êtes dans une région où l'on a découvert le charbon, il y a deux siècles, et sur le charbon, 
l'industrie lourde, l'acier, la sidérurgie, le textile, la chimie se sont installés dans un premier 
temps, broyant les femmes et les hommes qui y travaillaient. Et c'est pourquoi vous êtes dans 
une région où des hommes debout se sont organisés pour fonder le mouvement ouvrier, ont 
refusé la condition d'esclave de la production, et petit à petit, par la grève, par le bulletin de 
vote, ont arraché les conquêtes sociales, ont arraché les droits qui font qu'aujourd'hui ils sont 
des hommes libres et responsables. 
 
C'est ici, à Lille, et dans le Nord-Pas de Calais, que se sont écrites de grandes et belles pages 
de l’histoire du mouvement ouvrier. 
 
Mais vous êtes aussi dans une région ouverte pour le pire hier et pour le meilleur aujourd'hui, 
demain et après-demain, sur le monde. Vous êtes dans une région, où il y a un siècle, au cours 
de ce 20e siècle,  de fer et de feu, l'Europe a perdu une grande partie de son sang. Vous êtes ici 
sur la route historique des invasions, de la guerre et du malheur. Mais vous êtes aussi dans une 
région qui comme toutes les régions européennes, comme tous les états européens, a entrepris 
de tourner la page de la malédiction de la guerre, de la malédiction du malheur. Une région 
qui croit dans l'Europe, qui participe lucidement, activement à cette construction sans 
équivalent, sans précédent dans le monde, qu'est la construction européenne dans le respect et 
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un jour dans le dépassement des états-nations, une région qui mesure le privilège de la paix, 
une région qui accepte la prospérité relative que lui apporte la construction européenne. Et 
une région, qui, malgré quelques impatiences, sait qu'au pas de l'histoire, petit à petit, à travers 
ses 4 millions d'habitants, elle sera directement associée, par le suffrage universel, par le 
rendez-vous régulier, par la volonté clairement exprimée, à ce que l'Europe deviendra dans 
notre globe, à la surface de notre planète. 
 
Voilà, vous êtes donc chez vous, ici, à Lille, vous êtes chez vous, puisque notre histoire 
recoupe votre démarche. Vous êtes dans une région qui a lutté et qui lutte encore pour la 
dignité et la liberté de tous les hommes et de tous les citoyens, dans une région ouverte sur le 
monde et qui considère que la construction pacifique d'un nouvel espace de responsabilité et 
de solidarité, d'un nouvel espace de liberté, fera encore plus respecter son identité.  
 
Vous êtes ici chez vous, et c'est à quelques centaines de mètres de ce magnifique Palais des 
Congrès qu'a résonné pour la première fois l'International, le chant révolutionnaire qui a fait 
levé  la tête aux opprimés, aux malheureux du monde entier ; ils ne pensaient pas, les ouvriers 
lillois qui l'ont entonné là dans un estaminet tout proche, que cette chanson, que cet hymne à 
la dignité ouvrière, à la dignité humaine, ferait le tour du monde. Ils étaient là, prophétiques. 
Votre Assemblée est  prophétique. 
 
Après les sommets de Davos, après les résistances de Seattle, après l'inspiration de Porto 
Allegre, est venu le temps de l'Assemblée  Mondiale des Citoyens de Lille. 
 
Alors je vous le dis, au nom du Premier Ministre de la France, Michel Rocard que je salue, je 
vous le dis, au nom de Stéphane Essel, Monsieur l'Ambassadeur que je salue, au nom d'un des 
fondateurs de l'Europe, Monsieur le Directeur de Cabinet de Jean Bonnet, Monsieur Bertouin, 
au nom de celle qui m'a précédé, ici à Lille, à la tête de la Région Nord-Pas de Calais, Marie 
Blandin, seule écologiste présidente d'une région d'Europe encore à l'heure d'aujourd'hui, au 
nom de tous les élus qui m'accompagnent, souffle, pendant dix jours et plus longtemps, 
l'esprit de l'Assemblée de Lille, souffle l'espoir de Lille. 
 
Respect, attention, passion, vive les travaux de votre Assemblée à Lille ! 
 
 
 


